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Louis Nal

Louis Nal est né à Die (Drôme), le 5 mars 1902. Maréchal des logis au 184ème régiment d'artillerie à
Valence, il entre à l’école militaire de Poitiers en 1932. Promu sous-lieutenant, il est affecté en 1934,
au 2ème régiment d'artillerie de Grenoble. Versé au 30ème régiment d'artillerie divisionnaire à
Orléans, il prend, dès le début de la guerre, le commandement de la 9ème batterie. Promu capitaine
le 30 décembre 1939, il participe brillamment aux campagnes de Belgique et de France.

Fait prisonnier le 21 mai 1940, il est rapatrié en décembre pour raison sanitaire et, après un séjour en
sanatorium, est affecté le 15 décembre 1941, au service des Matériels (artillerie) de Grenoble (Parc
d'Artillerie). Il s'impose très rapidement au sein du CDM (Camouflage du matériel), persuadé de la
supériorité de l'action directe sur l'action politique. Au Parc il retrouve un ancien camarade des cours
de perfectionnement-auto, Aimé Requet, dont il devient le chef de service. En 1942 et début 1943, Nal
et d'autres officiers du Parc d'artillerie cachent du matériel militaire qui servira ultérieurement à la
Résistance.
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En novembre 1943, il est nommé dans l'AS (Armée Secrète), chef du 5ème Bureau de l'Action
immédiate. Le 18 mai 1944 il devient le chef du Comité d'Organisation de l'Action Immédiate (COAI).
A la tête de ce Comité, Louis Nal et son adjoint Aimé Requet, coordonnent et harmonisent l'ensemble
des GF (Groupes Francs) de l'Isère. Pour mieux diriger les GF-Ville, Nal délègue un adjoint, Robert
Favier, chargé de réaliser les liaisons et de transmettre les ordres. Il est membre du "Comité actif" du
CDLN (Comité départemental de libération nationale), créé à la réunion "Monaco" le 25 janvier 1944
à Méaudre.
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A la Libération, il est nommé chef des Forces de Police du département de l'Isère et chargé de leur
réorganisation.
En 1947, il est candidat aux élections municipales de Grenoble, tête de liste RPF (Rassemblement du
peuple français), il est élu puis réélu à l'élection partielle de janvier 1949.

Le 13 juin 1949, il meurt à son domicile, 22 rue Joseph Rey à Grenoble. Chevalier de la Légion
d'Honneur, croix de guerre avec trois citations à l'ordre de l'Armée, médaille de la Résistance, Louis
Nal, « Brunet » dans la clandestinité, avait 46 ans.


